
  

 « Quand la musique se fait action de grâce et louange ! »  

 

 

 

 
Samedi 15 décembre 2018 

La Parole de Dieu 
Judith 16, 1-6 

 
Judith dit : « Entonnez un cantique pour mon Dieu avec des tambourins, chantez 
le Seigneur sur les cymbales, composez pour lui un psaume de louange, exaltez et 
invoquez son nom. Car c’est un Dieu qui brise les guerres que le Seigneur, lui qui 
place ses camps au milieu du peuple, il m’a arraché à la main de ceux qui me 
poursuivaient. Assour vint des montagnes du Septentrion, il vint avec les myriades 
de son armée ; leur multitude obstrua les torrents et leur cavalerie recouvrit les 
collines. Il parla d’incendier mon territoire, d’anéantir mes jeunes gens par l’épée, 
de jeter à terre mes nourrissons, de faire de mes petits enfants une proie et 
d’enlever mes vierges. Le Seigneur tout-puissant les a contrés par la main d’une 
femme. Leur champion n’a pas succombé sous de jeunes gens, les fils des Titans 
ne l’ont pas frappé, des géants à haute taille ne l’ont pas attaqué, mais Judith, la 
fille de Mérari, l’a défait par la beauté de son visage ».  
 
Enfin, une femme ! L’action se déroule probablement au Vie siècle avant Jésus-Christ. L’Assyrie 
est une grande puissance et son roi veut attaquer Israël en assiégeant tout d’abord la ville de 
Béthulie, passage obligé pour sa conquête. C’est le général Holopherne qui est chargé de cette 
mission. Il campe aux abords de la ville et prive tous ses habitants des ressources nécessaires, 
en particulier l’eau. Les assiégés souffrent beaucoup, en particulier les enfants. Que faire ? 
C’est une veuve de la ville à la beauté remarquable, une personne très pieuse, qui imagine un 
stratagème. Elle se pare de tous ses joyaux, se rend étincelante de toute sa beauté et rejoint 
le camp d’Holopherne sous le prétexte de lui livrer la ville. Le général est profondément séduit 
et offre un festin magnifique au cours duquel il boit plus que de raison. Judith attend qu’il soit 
endormi et le décapite avec son épée. Toute la troupe ennemie est frappée de désarroi et la 
ville de Béthulie est sauvée. Alors Judith entonne son cantique de triomphe : l’ennemi n’a pas 
succombé sous les coups d’une puissante armée, mais par la ruse d’une femme ! Et 
remarquons que, comme tous les saints, elle ne s’attribue pas la gloire d’une telle action, mais 
la rapporte entièrement à Dieu qui « brise les guerres et arrache son peuple aux mains de 
celui qui le poursuivait ». Le cantique de Judith a traversé tous les siècles et il est repris par 
l’Office que récitent chaque jour les moines, les prêtres et les consacrés de l’Eglise et par tous 
ceux qui peuvent le faire (on peut se procurer sans peine le livre de la Liturgie des Heures). 
 
Prière  
Un Enfant est né, c'est un Dieu qui se donne. 
Pour Noël, une étoile brille, elle indique le chemin, 
C'est le chemin qui mène à Dieu, c'est un chemin de paix, de joie et d'amour. 
Alors moi, pour ce Noël, je prie pour que tous les hommes du monde entier reprennent ce 
chemin. 
Que l'amour guide votre vie, 
Que la Paix habite votre coeur 
Que la joie illumine votre visage 
Dieu vous aime ! 
Son amour et sa vie 
Il vous les donne aujourd'hui. Amen »  Anonyme 


